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juin, il n'y en a pas encore. Ce sont autant d'étapes de la monar-
chie vers le plongeon final.

M. le comte Paganuzzi, directeur des Associations catholiques,
a adressé, le 24 mai, sous forme de circulaire aux Associations en
question, une ferme protestation en faveur de leurs droits mé-
connus.

-Tandis que les apostats aux petits pieds, singes de Julien leur
chef de fili, s'cscriment à baillonner les évêques en Italie, les
républiques de Saint-Domingue et de Haiti recourent à la sages-
se du Père commun des fidèles pour trancher une difficulté
survenue entre elles. Nous en avons parlé dans notre dernier
numéro.

- Le Souverain Pontife a voulu consacrer lui-même le nouvel
archevêque de Naples, S. E. le cardinal Prisco. La cérémonie a
revêtu un caractère de grande solennité.

Le cardinal Prisco n'est pas de souche patricienne : mais le
Saint-Père juge avec raison que la noblesse de cœur, de senti-
ments, vaut bien la roblesse d'extraction.

* France.-On avait espéré en la sagesse de l'ancien ministère,
dit ministère Méline, revenu plus fort après les élections. C'était à
tort : après une séance orageuse-mais heureusement sans ba-
taille-, le ministère a donné sa démission ; depuis, impossible au
président de trouver des hommes pour refaire son cabinet. Ce
n'est cependant guère le moment de s'amuser à jouer à cache-ca-
che, on en conviendra.

Les partis, en somme, ne peuvent rien contre le parti de l'ordre,
revenu très fort en mai dernier. Aussi, comprend-on difficile-
ment l'acte de M. Méline, allant remettre la démission de son mi-
nistère après un vote peu important en soi. Il s'agissait de la
nomination du président de la nouvelle assemblée. Ce n'était
vraiment pas la peine de s'agiter pour si peu. En attendant, la
France souffre, les événements requièrent des hommes étiergi-
ques au timon des affaires maissurtout des affaires étrangères.
C'est par un miracle d'aplatissement, d'avachissement, que les
puissances appelées grandes par dérision, parviennent à maintenir
leur paix armée ruinant la vieille Europe aussi sûrement qu'elle
permet aux Etats-Unis de s'organiser, de se créer à son tour une
puissance maritime. Mais tout l'équilibre de ces acrobates pra-

1 tiquant largement ce que Bismarck a si bien défini: " La politique,
c'est l'art de mentir " ; tout cet équilibre, à un moment donné,
cessera tout à coup. Est-il nécessaire de rappeler la pourriture dans
laquelle crève l'Italie, et tout penseur ne voit-il pas que la guerre
générale n'est qu'une question de temps ?

- La France vient de perdre un évêque distingué, Mgr Baron,
évêque d'Angers.


